
Bohéme, ce soulévement se passa sans aucune effusion de sang. 11 eut un fonde-
ment essentiellement juridique, car le jeune Monarque Joseph I prit děs le debut 
les paysans souš sa protection. Comme il ressort de la soi-disant „Hohenstädter 
Spezifikation", il accorda 37 audiences aux envoyés des paysans au cours des 
années 1705 et 1706. 

La noblesse essaya de faire échouer les agissements de 1'empereur en exécutant 
ses ordres avec extréme lenteur et négligence. Dans cet exposé, le soulévement des 
paysans du domaine de Trübau-Türnau est mis en evidence, car les actes relatifs 
aux autres domaines furent détruits par la guerre. Mais les sources que 1'on 
possěde donnent assez de renseignements sur les mouvements dans les autres do­
maines. Ces sources donnent une image du soulévement des paysans; cette image 
se précise a la lecture des jugements impériaux relatifs a touš les domaines et qui 
sont joints a 1'exposé. 

Le travail ne se contente pas de décrire le cours du soulévement mais s'efforce 
aussi ďen montrer les causes. La aussi l'auteur a fait des découvertes. 

Si ce soulévement n'eut qu'un succěs partiel, cela est du ä la mort précoce 
de Joseph I. Les décisions concernant les doléances des paysans furent alors prises 
par son successeur Karl VI. 

LA C O N D I T I O N S O C I A L E D E S O U V R I E R S V E R R I E R S 

D A N S L E S V E R R E R I E S D E L A B O H É M E 

O C C I D E N T A L E A U X 18 ěme E T 19ěme S I É C L E S 

Bedřich Stieß 

On a peu étudié jusqu'ici la condition sociale des verriers dans les verreries 
de la Bohéme occidentale aux 18ěme et 19ěme siěcles, mais il est cependant 
possible ďétablir qu'ils avaient, ä quelques exceptions pres, suffisamment de 
raisons de se plaindre. Ainsi on leur versait des salaires trop bas et de plus en 
„mauvaise monnaie", on comptait des prix plus élevés pour les indemnités en 
nature, les compagnons et les apprentis étaient exploités, maltraites, sinon pire 
encore. 

Le compagnon verrier Jean Thomas Lenk adressa en 1766 une plainte á ce 
sujet ä 1'impératrice Marie-Thérěse. Cette plainte eut pour conséquence la pro-
clamation du „Reglement des verriers", qui essaya de regier la Situation. Mais 
ďautres plaintes montrěrent qu'on n'observait pas les lois du Reglement et qu'on 
ne l'avait pas accroché dans les verreries comme il avait été ordonné. Des 
conflits répétés éclatěrent entre les verriers et les patrons verriers. 

Les conditions ďhygiěne étaient déplorables: on a établi que les mesures de 
sécurité étaient insuffisantes lors de 1'addition ďarsenic. L'eclat des fours com-
promettait la vue ä ce point que les verriers étaient atteints de cataracte a 40 ans. 
En outre des atteintes aux organes respiratoires se faisaient également sentir á cet 
age. 
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Malgré les menaces de sanction de la part de 1'administration bohémienne en 
cas de non-observation du Reglement des fabricants de verre, les conditions ne 
s'ameliorerent pas le moins du monde, méme au debut du 19ěme siěcle. Des 
propositions trés interessantes, mais trop révolutionnaires pour 1'époque, du 
patron vertier de Kaltenbach, Jean Meyer, concernant l'amelioration des con­
ditions sociales des fabricants de verre, ne furent pas mises en pratique. Le 
chomage, les mauvais traitements de la part des employeurs et les salaires trop 
bas poussěrent de nombreux verriers a émigrer. Des interdictions ďémigrer — 
la plus ancienne qu'on connaisse date de l'an 1723 — avaient pour but ďarréter 
les émigrations, mais elles ne furent pas observées, car les autorités n'etaient pas 
en mesure de prendre le mal á sa racine et ďaméliorer les conditions sociales 
défavorables. 

L A F O R M A T I O N D E L A P R E S S E P O L I T I Q U E 

A L L E M A N D E P E N D A N T L A P R E M I E R E 

R E P U B L I Q U E T C H E C O S L O V A Q U E (1918—1925) 

Norbert Linz 

L'auteur étudie le développement de la presse politique allemande dans les 
premiěres années de la Tchécoslovaquie. Il attribue une grande importance a 
1'établissement de la presse des partis allemands. Non seulement les nombreuses 
listes de journaux et les publications de statistiques lui fournirent des renseigne-
ments mais aussi les prises de position officielles des partis allemands envers leur 
presse. II s'inspira de plus par la lecture ďun grand nombre de journaux et 
utilisa les dépositions de contemporains á ce sujet. Le probléme de l'implantation 
de la presse allemande est expliqué partant des différences entre les structures 
des journaux tchěques et allemands. La décentralisation se traduisit par un grand 
nombre de petits journaux, au tirage restreint, ce qui en affaiblissait souvent le 
niveau. 

Une attention toute particuliěre est apportée a. la periodě 1818/20 lors de 
la description de la Situation initiale de la presse des différents partis; aprés 
le changement d'orientation de Vienne vers Prague, a 1'époque de fondation 
des partis, les journaux allemands firent preuve ďun engagement politique plus 
prononcé. Viennent ensuite les descriptions individuelles de la presse des partis et 
de son développement dans les pays de Bohéme, suivies ďun sommaire sur 
l'extension des journaux allemands en Slovaquie et un schéma des journaux 
largement indépendants, ainsi que des journaux semi-officiels. Une comparaison 
structurelle des journaux des partis allemands entre eux est ensuite établie. Se 
basant sur une documentation qu'il exposé, l'auteur prouve que la crise économique 
commencant a la fin de 1922 amena un changement de structure de la presse 
politique. Le processus de régression du a la Situation désespérée et le mouvement 
de concentration s'opposerent á la multiplication des journaux et renforcěrent 
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